EDIT  DU  ROI, 

Portant  Réduction  dé  Offices  dans  fa  Cour 
de  Parlement  de  Paris ■ 
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' OUÏS,  PAR  LA  GRACE  DR  DlEU  , Roi  DE  FRANCE 
et  de  Navarre  : A tous  préfens  & à venir;  Salut. 
Quoique , dans  des  tems  difficiles,  les  Rois  nos  Prédé- 
ceffeurs  fe  foient  déterminés  fouvent  à augmenter  le 
nombre  des  Offices  de  Judicature,  le  vœu  confiant  des 
Ordonnances  a toujours  été  de  réduire  au  befoin  réel 
du  fervice  public  cette  multitude  de  Juges,  qui,  par  la 
finance  de  leurs  Charges,  par  la  progreffion  des  degrés 
de  JurifdiCtions , par  leurs  exemptions  & leurs  privilèges, 
devenoient  néceffairement  onéreux  à nos  Peuples.  De 
Pages  réductions  des  Tribunaux  ont  été  tentées  à diverfes 
reprifes , & des  exemples  affez  fréquens  ont  montré  que 
P Autorité  fouveraine  tendoit  toujours  au  même  but,  pour 
le  foulagement  de  l'État  : attachés  aux  mêmes  principes, 
& pénétrés  des  mêmes  vues  d utilité  publique  , Nous 
avons  confîdéré  que  Paccroiffiement  de  Jurifididion  que 
Nous  venons  d accorder  a nos  Prefi diaux,  & les  pouvoirs 


encore  plus  étendus  dont  feront  inveftis  les  Grands- 
Bailliages  que  nous  érigeons  dans  tout  le  reffort  de  notre 
Parlement,  devant  terminer  dans  nos  Tribunaux  du  fécond 
ordre  la  majeure  partie  des  procès , Nous  n’avons  plus 
befoin  d’entretenir  dans  notre  Parlement  le  même  nombre 
de  Juges. 

En  même-tems  que  Nous  reftreignons  la  Jurifdi&ion 
de  notre  Parlement  aux  grandes  caufes , pour  le  jugement 
defquelles  il  a été  principalement  établi,  Nous  limitons 
les  attributions  fouvent  arbitraires  que  lui  donnoit  en 
première  inftance  le  droit  de  Commitumus , comme  une 
exception  d’autant  plus  contraire  au  cours  ordinaire  de  la 
Juftice  , qu’elle  ôteroit  à nos  Tribunaux  inférieurs  la 
connoiffance  de  plufieurs  conteftations  qui  y feront  jugées 
en  dernier  reffort.  Pour  attacher  plus  particuliérement 
encore  les  Membres  de  notre  Parlement  aux  fondions 
importantes  auxquelles  Nous  venons  de  les  ramener  par 
notre  Ordonnance  du  préfent  mois  fur  l’Adminiftration 
de  la  Juftice  , Nous  avons  ftatué  que  Nous  n’accor- 
derions à l’avenir  des  Lettres  d’Honoraire , qu’après 
de  longs  fervices  dignes  de  cette  récompenfe , & avec 
des  limitations  proportionnées  au  travail  qui  les  auroit 
méritées. 

Plus  Nous  diminuons  le  nombre  des  Offices  dans  notre 
Parlement , plus  Nous  pouvons  mettre  d’attention  dans 
nos  choix,  & Nous  voulons  les  faire  précéder  en  effet 
par  des  épreuves  qui  infpireront  une  plus  grande  confiance 
à nos  Peuples.  îl  réfultera  encore  de  cette  réduction,  que 
notre  Parlement  étant  moins  nombreux , & plufieurs  des 
Sujets  qui  fe  deftinoient  à y entrer , refluant  déformais 
dans  les  Provinces,  nos  Grands-Bailliages  feront  mieux 
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compofés  ; que  Nous  n’aurons  plus  befoin  d’accorder 
, aucune  difpenfe  pour  déroger  à la  règle  commune  , ni 
pour  les  études , ni  pour  l’âge  ; que  Nous  réduirons  dans 
une  jufte proportion  le  nombre  des  Officiers  fubalternes  de 
la  Juffice;  que  les  Préfidens  de  notre  Parlement , pouvant 
à l’avenir  fuffire  au  fervice  journalier  des  Chambres,  ils 
rentreront  naturellement  dans  le  droit  primitif  qui  leur 
appartient , d’en  préfider  tous  les  Bureaux  ; enfin  que  la 
Chambre  des  Vacations  n’étant  établie  que  pour  juger 
provifoirement  les  conteftations  civiles  & pour  expédier 
plus  promptement  les  procès  criminels,  Nous  pouvons  la 
fupprimer  fans  aucun  inconvénient , attendu  qu’il  y aura 
continuellement  dans  le  reffort  de  notre  Parlement  des 
Tribunaux  inférieurs  en  activité  pour  remplir  les  mêmes 
fondions. 

Mais  malgré  la  fuppreffion  d’Offices  que  Nous  avons 
ordonnée  dans  notre  Parlement  de  Paris , cette  Com- 
pagnie fera  encore  compofée  d’un  allez  grand  nombre  de 
Magiftrats,  pour  que  la  réduélion  aétuelle  ne  porte  aucune 
atteinte  à la  dignité  que  Nous  voulons  toujours  maintenir 
dans  la  première  Cour  de  Juffice  de  notre  Royaume. 

A ces  causes  , & autres  à ce  Nous  mouvant , de  l’avis  de 
notre  Confeil  & de  notre  certaine  fcience , pleine  puif- 
fance  & Autorité  royale;  Nous  avons  par  notre  préfent 
Édit  perpétuel  & irrévocable,  dit,  ftatué  & ordonné, 
difons , ftatuons  & ordonnons , voulons  & Nous  plaît  ce 
qui  fuit  ; ... 

Article  Premier. 

Notre  Cour  de  Parlement  fera  compofée  à l’avenir  de 
la  Grand’ Chambre , de  la  Tournelle  & d’une  Chambre 
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'des  Enquêtes  : avons  éteint  & fupprimé,  éteignons  & fup- 
prîmonsles  deuxieme  &îroifieme  Chambres  des  Enquêtes 
& la  Chambre  des  Requêtes  du  Palais;  enfemble les  Offices 
de  Greffiers,  Huiffiers  & Buvetiers  fervans  près  lefdites 
Chambres. 

Art.  II. 

Avons  pareillement  éteint  & fupprimé,  éteignons  & 
fupprimons  les  Commiffions  pour  préfider , établies  par 
la  Déclaration  du  50  Août  17*7  , même  les  Offices  de 
Préfidens  des  Enquêtes , qui  peuvent  ffibfifter  ; ordon- 
nons que  la  Chambre  des  Enquêtes  fera  préhdée  par 
deux  Préfidens  de  notre  Parlement;  autorifons  à cet  effet 
les  neuf  Préfidens  de  notre  Parlement , à faire  tous  les 
ans , de  concert  avec  le  Premier  Préfident , la  diftribu- 
tion  de  leurs  fervices  dans  lefdites  Grand’Chambre , 
Tournelle  & Chambre  des  Enquêtes;  n’entendons  au- 
cunement préjudicier  au  droit  appartenant  à notre  Pre- 
mier Préfident , de  préfider  , quand  bon  lui  femble , celle 
des  Chambres  de  notre  Parlement  qu’il  eftime  convenable. 

Art.  III. 

La  Grand’Chambre  fera  & demeurera  compofée,  ainfi 
qu’elle  l’eft  à préfent,  du  Premier  Préfident^des  neuf 
Préfidens  du  Parlement,  de  vingt-cinq  Confeillers  Laïcs, 
outre  les  fix  Confeillers  d’Honneur,  &de  douze  Confeil- 
lers Clercs  ; & la  Chambre  des  Enquêtes  fera  compofée  à 
l’avenir  de  vingt-fix  Confeillers  Laïcs  & de  quatre  Confeil- 
lers Clercs, 

Art.  I V. 

La  Chambre  de  la  Tournelle  fera  compofée  de  dix- 
huit  Confeillers , dont  douze  fournis  tous  les  fix  mois  par 
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la  Grand’Chambre  , & fix  fournis  tous  les  trois  mois  par 
la  Chambre  des  Enquêtes  : pourront  au  furplus  les  Pré- 
fidens  & Confeillers  de  fervice  à la  Chambre  delà  Tour- 
nelle , entrer,  fiéger  & rapporter  à la  Grand’Chambre  & 
à la  Chambre  des  Enquêtes , lorfqu’ils  ne  feront  pas  oc- 
cupés audit  fervice  de  la  Tournelle. 

Art.  Y. 

Voulons  que  les  Préfidens  des  Enquêtes,  dontiafup- 
prelfion  feroit  effeêhiée  par  le  préfent  Édit , aient  une 
féance  honoraire  à la  Grand’Chambre , & que  les  Con- 
feillers dont  les  Commiffions  pour  préfider  font  pareil- 
lement fupprimées , y aient , en  vertu  de  leur  Office  de 
Confeiller  qui  leur  eft  confervé  , féance  & voix  déli- 
bérative , même  le  droit  de  rapporter  toutes  inftances  & 
procès  : en  conféquence  le  nombre  des  Confeillers  Laïcs 
de  fervice  en  ladite  Grand’Chambre,  fera,  quant-à-pré- 
fent , augmenté  de  celui  defdits  Confeillers  ci-devant 
commis  pour  préfider  : fubfiftera  feulement  ladite  aug- 
mentation jufqu’à  ce  que  par  la  vacance  des  Offices , 
foit  defdits  Confeillers,  ou  des  autres  Confeillers  Laïcs 
de  la  Grand’Chambre  , le  nombre  en  foit  réduit  à celui 
de  vingt-cinq,  ci-deifus  fixé  ; & ne  pourront  les  Confeil- 
lers  de  fervice  à la  Chambre  des  Enquêtes  , monter  à la 
Grand’Chambre  que  ladite  rédu&ion  ne  foit  effe&uée, 

A R T.  V I. 

Avons  éteint  & fupprimé , éteignons  & fupprîmons  les 
Offices  de  Confeillers  en  notre  Cour  de  Parlement,  excé- 
dant le  nombre  de  foixante-fept  ci-defius  fixé  pour  le  fer- 
vice , tant  de  la  Grand’Chambre  que  de  la  Chambre  des 
ju°  4.  b . 3 
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Enquêtes,  Ladite  fuppreffion  tombera  d’abord  fur  les  Of- 
fices vacans,  s’il  y en  a,  enfuite  fur  les  Offices  dont 
font  pourvus  les  Confeillers  derniers  reçus. 

Art.  VIL 

Les  fuppreffions  ordonnées  par  le  précédent  Article, 
& par  lès  Articles  I & II  ci  deffus  , feront  effectuées  en 
vertu  du  préfent  Édit , & auront  lieu  à compter  du  jour 
dé  la  publication  & enregiftrement. 

Art.  VIII. 

Attendu  les  attributions  en  dernier  reffort , données 
par  notre  Ordonnance  du  préfent  mois,  fur  l’Adminiltra- 
tion  de  la  Juffice , aux  Grands-Bailliages  établis  dans  le 
reffort  de  notredite  Cour,  fupprimons  la  Chambre  des 
Vacations. 

Art.  IX. 

Continuera  néanmoins  la  Chambre  de  la  Tournelle  à 
faire,  les  jours  accoutumés,  hors  celui  des  Vacations, 
la  vifite  des  prifons  dans  notre  bonne  Ville  de  Paris , à 
y remplir  toutes  les  fondions  qu’elle  y a jufqu’à  préfent 
exercées , même  à tenir  lefdits  jours  la  féance  en  notre 
Châtelet,  & y juger  les  caufes  des  prifonniers  pour  dettes, 
encore  que  par  leurs  fommes  elles  fuffent  comprifes  dans 
les  attributions  données  audit  Châtelet,  fans  que  les  caufes 
que  ladite  Chambre  de  la  Tournelle  n’aura  pas  jugées, 
puiffent  être  par  elle  retenues  ni  renvoyées  ailleurs. 

Art.  X. 

Les  Confeillers  Honoraires  aux  Enquêtes  & Requêtes 
auront  dans  la  Chambre  des  Enquêtes  confervée , le  rang 
& féance  qu’ils  avoient  dans  les  Chambres  fupprimées  * 
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jufqu’à  ce  qu’ils  foient  en  tour  de  monter  k la  Grand’- 
Chambre. 

Art.  XI. 

Dans  le  cas  que  les  Chambres  des  Enquêtes  & Chambre 
des  Requêtes  fupprimées  aient  contradé  quelques  dettes 
par  conffitution  ou  autre  emprunt,  déclarons  Nous  en 
charger;  à l’effet  de  quoi  fera  dreffé  par  notre  Premier 
Préfident,  de  concert  avec  notre  Procureur-Général, 
un  état  contenant  la  qualité  & la  quotité  des  dettes^  de 
chacune  defdites  Chambres,  pour,  fur  ledit  état,  être 
fait  fonds,  ès  mains  du  Payeur  des  gages  de  notre  Paile- 
ment , du  montant  annuel  des  arrérages  defdites  dettes , 
jufqu  à ce  que  Nous  ayons  pourvu  au  rembourfement  ; 
fans  que  les  créanciers  puiffent  faire  aucune  demande  m 
pourfuite  contre  les  Officiers  qui  étoient  de  fervice  aux- 
dites  Chambres. 

Art.  XII. 

Les  Titulaires  & Propriétaires  des  Offices  de  Con- 
feillers , Greffiers  & autres  Officiers  quelconques  fup- 
primés  par  le  préfent  Edit , feront  tenus  de  remettre 
dans  trois  mois  , leurs  titres  de  propriété  , quittances  de 
finance  & autres  pièces , ès  mains  du  Contrôleur- 
Général  de  nos  Finances  , pour  , par  eux  , recevoir 
leur  rembourfement , des  deniers  qui  feront  par  Nous 
à ce  deffinés  , fi  ce  n’eft  que  lefdits  Confeillers  préfèrent 
de  conferver  leurs  Offices , pour  être  remplacés  lors  des 
vacances  qui  pourront  furvenir  ; les  autorifons  audit  cas 
à garder  leurs  quittances  de  finance  , dont  lintéiet  leui 
fera  payé  à cinq  pour  cent,  jufquà  ce  que  leur  rem- 
placement puiffe  s’effectuer. 
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Art.  XIII. 

/ 

Maintenons  néanmoins  tous  iefdits  Officiers  fup- 
primés , notament  les  Confeillers  , dans  les  privilèges 
attiibués  a leurs  Offices  , defquels  voulons  qu’ils  jouif- 
fent  pendant  leur  vie,  fans  qu’à  raifon  de  ladite  dif- 
pofition  , Iefdits  Confeillers  puiffent  prétendre  entrée  , 
féance  ni  voix  délibérative  en  notredite  Cour  de  Parle- 
ment» 

A R T.  X I V. 

Autorifons  notre  Premier  Préfident  à déterminer  , 
de  concert  avec  notre  Procureur-Général , le  nombre 
auquel  devi  ont  être  fixés  pour  le  bien  du  fer  vice  , les 
Offices  de  Greffiers , Procureurs  & ffuiffiers  en  notre- 
dite Cour  de  Parlement;  Nous  réfervant,  d’après  les 
mémoir es  qui  Nous  feront  remis  , de  réduire  à un 
certain  nombre  Iefdits  Offices,  & de  fupprimer  ceux  qui 
excéderont  ledit  nombre» 

Art.  XV. 

La  Grand’Chambre  continuera  d’être  la  Chambre  dm 
Plaidoyer  ; autorifons  le  Premier  Préfident  & les  Pré- 
iîdens  de  notre  Parlement  a régler , de  concert  avec 
nos  Avocats  & Procureur  Généraux , le  nombre  & les 
heures  des  différentes  audiences. 

Art.  XVI. 

Continuera  la  Chambre  des  Enquêtes  à juger  les 
piocès  qui  font  de  nature  à y être  portés  > pourra  même 
connaître  de  toutes  les  affaires  particulières , attribuées 
a aucunes  des  deux  Chambres  des  Enquêtes  fupprimées» 


/ 
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A r T.  X V I I. 

Attribuons , en  tant  que  de  befoîn  eft  , aux  Requêtes 
de  notre  Hôtel , la  connoiiïance  de  toutes  les  caufes  qui 
y feront  portées  en  vertu  de  lettres  de  Committimus  du 
grand  fceau , & à notre  Châtelet  de  Paris  , la  connoif- 
fance  de  celles  qui  y feront  portées  en  vertu  de  lettres 
de  Committimus  du  petit  fceau  ; le  tout  fauf  l’appel  en 
notre  Cour  de  Parlement , fi  ce  n’eft  pour  les  caufes  qui 
feront  jugées  en  dernier  reflort  par  ledit  Châtelet , en 
vertu  des  attributions  que  Nous  lui  avons  données  par 
notredite  Ordonnance  du  préfent  mois,  fur  FAdminif 
tration  de  la  Juflice. 

Art.  XVIII. 

Le  droit  de  Committimus  n’aura  lieu  que  pour  les 
caufes  pures  perfonnelles  ; & ne  pourront  ceux  qui 
fouillent  de  ce  droit  à raifon  de  charges  , états  & offices 
qu’ils  tiennent  près  de  Nous,  près  de  la  Reine,  notre  très- 
chère  & très  - honorée  Compagne , ou  des  Enfans  de 
France , Princes  & Princelfe^  de  notre  Maifon,  obtenir  des 
lettres  de  Committimus , qu’ils  ne  rapportent  un  certificat 
en  due  forme , donné  par  le  Chef  ou  Commandant , lequel 
fera  vifé  dans  lefdites  lettres  & attaché  fous  le  contre- 
fcel , à peine  de  nullité , portant  que  les  fondions  de 
leurs  offices  font  continuelles  & qu’ils  les  exercent 
a&uellement  : ne  jouiront  dudit  droit  de  Committimus 
ceux  dont  le  fervice  ne  feroit  que  par  quartier  ou  par 
femeflre  ; V oulons  feulement  qu’il  ne  puiffe  être  obtenu 
contr’eux  , pendant  le  tems  de  leur  fervice  ? aucun 
jugement  définitif,  & qu’il  y foit  furfis  fur  la  feule  repré- 


10 

fentation  du  certificat  de  leur  fervice  aéiuel  & la  réqui- 
fition  de  leurs  Procureurs. 

Art.  XIX. 

Les  difpofitions  portées  en  l’Article  précédent,  auront 
pai  eillement  lieu  a 1 égard  de  tous  autres  dont  les 
fondions  ne  feroient  continuelles  ni  aduelles , nota- 
ment  à Fégard  des  fuppôts  & officiers  des  Chapitres  , 
famtes  Chapelles,  Univerfités  & autres  Corps  jouiffant  du 
droit  de  Committimus  au  grand  ou  au  petit  fceau  ; & feront 
au  furplus  exécutées  les  Ordonnances,  Déclarations  & 
Lettres-Patentes  données  fur  le  droit  de  Committimus , en 
tout  ce  qui  n’eft  pas  contraire  au  préfent  Article  & aux 
deux  Articles  précédens. 

Art.  XX. 

Nul  ne  pourra  être  reçu  en  l’Office  de  Confeiller 
en  notre  Parlement,  ni  obtenir  notre  agrément,  qu’il 
n’ait  l’âge  de  vingt-cinq  ans  accomplis  , fi  ce  n’eft  qu’il 
foit  fils  ou  petit  fils  de  Préfident,  Confeiller,  notre  Avocat 
ou  Procureur  Général  , lequel  pourra  être  reçu  à l’âge 
complet  de  vingt-trois  ans  j 11e  pourra  néanmoins  aucun 
Confeiller  en  ladite  Cour,  avoir  à l’Affemblée  des  Cham- 
bres , voix  délibérative , ni  même  entrée  & féance  qu’il 
n’ait  trente  ans  révolus. 

Art.  XX  L 

Voulons  auffi  que  nul  ne  puiffe  être  admis  auxdits 
Offices  de  Confeillers , encore  qu’il  ait  l’âge  ci-deffus 
requis  , qu  il  n’ait  fervi  l’efpace  de  quatre  ans , dans 
un  des  Offices  de  Lieutenant,  Confeiller,  noire  Avo- 


cat  ou  Procureur  au  Châtelet  de  Paris , ou  autre  Grand- 
Bailliage  de  notre  Royaume , ou  dans  l’Office  de  Sub- 
ffitut  de  notre  Procureur-Général , ou  fuivi  pendant  le 
même  nombre  d’années  les  Audiences  & exercé  la  pro- 
feffion  d’ Avocat  dans  notre  Parlement  ; ce  qu’il  fera 
tenu  de  jtiffifier  par  un  certificat  en  bonne  forme  , 
donné , par  celui  qui  préfidera  le  Tribunal  où  il  aura 
fervi , ou  par  notre  Procureur-Général , ou  par  le  Bâ- 
tonnier de  l’Ordre  des  Avocats  ; & fera  ledit  certificat 
vifé  dans  les  provifions  & attaché  fous  le  contrefcel , 
à peine  de  nullité. 

Art.  XXII. 

Lorfque  ceux  qui  auront  fervi  pendant  le  tems  ei- 
de ffus  requis  dans  quelque  Grand  - Bailliage  , ou  dans 
quelque  Office  de  Subflitut  de  notre  Procureur-Géné- 
ral , feront  pourvus  d’Offices  de  Confeiller  en  notre 
Parlement , il  leur  fera  tenu  compte  , fur  les  droits 
à Nous  dus  pour  les  provifions  defdits  Offices  , du 
montant  des  droits  qu’ils  Nous  auront  payés  pour  les 
provifions  des  Offices  des  Grands  - Bailliages  , ou  de 
Subflitut  de  notre  Procureur-Général. 

Art.  XXIII. 

Ne  feront  à l’avenir  accordées  des  Lettres  d’Hono-' 
raire  aux  Préfidens  & Confeillers  de  notre  Parlement , 
que  les  Préfidens  n’aient  exercé  leurs  Offices  pendant 
feize  ans,  & les  Confeillers  pendant  vingt  ans  accomplis  ; 
Nous  réfervant , fùivant  l’ancien  ufage  , de  fixer  par 
lefdites  Lettres  le  genre  de  féances  dans  notre  Parle- 
ment, auxquelles  Nous  permettrons  aux  pourvus  defdites 
Lettres  d’Honoraire  d’affiffen, 


12 


I- 


2* 


- Si  DONNONS  EN  MANDEMENT  à DOS  amés  & féaux  CoiV 
feiilers  les  Gens  tenant  notre  Cour  de  Parlement  à 
Pans,  que  Notre  préfent  Édit  ils  aient  à faire  lire , publier 
& regiftrer,  & le  contenu  en  icelui,  garder,  obferver  & 
exécuter  félon  fa  forme  & teneur:  Car  tel  est  notre 
plaisir  ; & afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  à toujours  , 
Nous  y avons  fait  mettre  notre  fcel  Donné  à Verfailles 
au  mois  de  Mai,  l’an  de  grâce  mil  fept  cent  quatre-vingt- 
fiuit,  & de  notre  règne  le  quatorzième.  Signé  LOUIS. 

bas'  Par  le  R°G  Le  B- de  Breteüil' 
/ ija  de  Lamoignon. 


Le  Roi  fiant  enfin  Lit  de  Juftice  a ordonné  & ordonne  que  le 
préfent  Edit  fera  enregijlré  au  Greffe  de  fin  Parlement  , & que  fur 
le  repli  d’icelui  il  fia  mis  que  mure  en  a été  faite  & ledit  enregiflre- 
mcn  t ordonné , ce  requérant  fin  Procureur-Général , pour  être  le  contenu 
en  icelui  exécuté  filon  fa  forme  & teneur.  Fait  en  Parlement , le  Roi 

tenant  fin  Lit  de  Juftice  , au  Château  de  Ve.  failles  , le  huit  Mai  mil 
jept  cent  quatre-yingt-huiu 

Signé  LEBRET, 


A VERSAILLES, 
l’Imprimerie  .de  Ph.-D.  Pierres 
Premier  Imprimeur  Ordinaire  du  Roi. 


